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1949, il y a 75 ans, Raymond Vergès - Volet 2

Dans Témoignages du 26 août, nous avons
publié un premier volet consacré au combat
du Dr Raymond Vergès contre la répression
et la fraude électorale, à la Réunion. La
validation, le 25 janvier 1949, de son
élection à l’Assemblée du 10 novembre
1946, grossièrement truquées …

Voici un second extrait de l’ouvrage d’Eugène
Rousse – Raymond Vergès, père fondateur
de la Réunion moderne - édité à l’occasion
du 50e anniversaire de la disparition de
l’ancien député de la réunionnais, sur le
même sujet. Les faits se déroulant toujours
en 1949, une année particulièrement
importante dans la vie du Dr Vergès.

« …Cette lutte des communistes et autres
démocrates réunionnais contre la fraude
connait un temps fort lors de l’important
scrutin qui se déroule à Saint-Louis le 20
mars 1949. Une élection qui arrive après la
dissolution arbitraire du conseil municipal de
cette commune, dirigée depuis le 27 mai
1945 par le communiste Hyppolite Piot. Le
jour de l’élection – précédée d’une
campagne à laquelle participe très 

activement le député réunionnais Raymond
Vergès – ce dernier fait la tournée des
bureaux de vote, qui sont constitués pour la
plupart irrégulièrement.

A Saint-Louis, Raymond Vergès fait face aux
mitraillettes 

Au bureau centralisateur de l’hôtel de ville,
le 1er bureau, le Dr Vergès apprend que le
président a donné l’ordre aux gendarmes,
légionnaires et autres militaires venus de la
caserne Lambert de Saint-Denis, de refouler
les électeurs à 5OO mètres de la mairie, au-
delà de la ravine du Gol. Ce qui,
évidemment donne lieu à de violentes
protestations et à de sanglants
affrontements.

Constatant que jeeps et chenillettes foncent
sur des groupes d’électeurs se tenant sur la
route nationale à la hauteur de l’hôpital
local, le député revêt son écharpe tricolore
et se place en tête de la foule.

S’adressant à l’adjudant qui commande une
des jeeps, il le somme de s’arrêter et de
faire baisser les mitraillettes. Pendant ce
temps, un légionnaire debout dans une jeep
crie à tue-tête : « je tue 10 , je tue 20… ! ».

Informé du climat de tension extrême qui
règne à Saint-Louis, le préfet Paul
Demange, qui avait dépêché sur les lieux
ses plus proches collaborateurs, ordonne le
transfert de toutes les urnes au Palais de
Justice de Saint-Denis … ».

A suivre.
 Paul Dennemont
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que les forces politiques, syndicales et
associatives attachées à la défense de la
démocratie se joignent à cet appel." La CGT a,
elle aussi, appelé à de grandes mobilisations
à la rentrée.

La gauche appelle les
Français à se mobiliser

Lucie Castets, candidate du NFP pour
Matignon, a appelé le 27 août les Français
"à se mobiliser". La haute-fonctionnaire a
notamment évoqué "les mobilisations dans
la vie associative, dans les collectifs". Elle a
promis de continuer elle-même "de
mobiliser pour incarner l'union de la
gauche".

Sur le réseau X, franceinfo a indiqué que
Lucie Castets "appelle les gens à se
mobiliser". Cette dernière, choisie par le
Nouveau Front populaire pour être
candidate au poste de Première ministre,
dénonce "un déni de démocratie". Elle
promet de continuer elle-même "de
mobiliser pour incarner l'union de la gauche".  
  
Idem pour Marine Tondelier, secrétaire
nationale des Écologistes, qui a appelé à
manifester : "On est en train de se faire voler
cette élection et on nage en pleine dérive
illibérale", a-t-elle réagi sur franceinfo.

Sur France Bleu Nord, le secrétaire national
du Parti communiste français Fabien
Roussel a annoncé que "les forces de
gauche" allaient "appeler à des
rassemblements". "Nous allons nous battre",
a-t-il répété, "nous allons appeler les
Français à se mobiliser partout là où ils sont,
dans les centres villes, devant les préfectures,
dans les jours qui viennent".

De son côté, La France Insoumise a
annoncé dans un communiqué "une grande
manifestation contre le coup de force"
d'Emmanuel Macron le 7 septembre. LFI se
joint ainsi à l'appel de syndicats étudiants,
l'Union Étudiante et l'Union syndicale
lycéenne. 

"Face à la gravité exceptionnelle de la
situation, nous avons appelé à une réplique
ferme de la société française", peut-on lire
dans le communiqué. "Nous formons le vœu 

Montée des eaux dans le
Pacifique : Antonio Guterres

lance un «SOS mondial»

Les îles du Pacifique, peu peuplées,
rejettent 0,02% des émissions de gaz à
effet de serre, pourtant elles sont les plus
touchées par les effets du réchauffement
climatique, dont la montée des eaux.

Le secrétaire général de l'ONU Antonio
Guterres a lancé un «SOS mondial» sur la
montée des eaux dans le Pacifique, lors du
sommet du Forum des îles du Pacifique
(FIP), en dévoilant des travaux de recherche
attestant d'une élévation plus rapide que la
moyenne mondiale. 

«Je suis aux Tonga pour émettre un SOS
mondial - Save our Seas (Sauvez nos mers) -,
sur l'élévation du niveau des mers. Une
catastrophe mondiale met en péril ce paradis
du Pacifique», a déclaré Antonio Guterres.
 
Les îles du Pacifique, faiblement peuplées
et peu dotées en industries lourdes,
rejettent collectivement moins de 0,02%
des émissions mondiales annuelles de gaz à
effet de serre. Pourtant ce vaste ensemble
d'îles volcaniques et d'atolls coralliens de
basse altitude est la première victime des
effets du réchauffement climatique, via
notamment la montée des eaux.

D'après un nouveau rapport de
l'Organisation météorologique mondiale
(OMM) présenté au Forum, le niveau des
mers a crû de 9,4 cm en moyenne à
l'échelle mondiale en trente ans. 

Cette hausse s'élève à 15 cm dans certaines
zones du Pacifique. «Il est de plus en plus
évident que nous allons rapidement 
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changement climatique constitue leur
principale menace en matière de sécurité. Les
nations du Pacifique sont engagées dans un
combat pour leur survie, et mettre un terme à
la pollution du climat est essentiel pour leur
avenir», a assuré ce dernier. 

Les îles «en première ligne»

La grande majorité des habitants des pays
du Pacifique Sud résident à moins de 5km
de la côte, selon les Nations unies. En
provoquant une submersion des terres, la
hausse du niveau des mers réduit non
seulement l'espace vital, mais aussi les
ressources en eau et en nourriture des
populations, a rappelé l'ONU. 

De plus, une température plus élevée de
l'eau va conduire à des catastrophes
naturelles plus violentes, tandis que
l'acidification des océans va affecter la
chaîne alimentaire marine.

Pour l'experte Rosanne Martyr, de l'institut
Climate Analytics basé à Berlin, «le prix à
payer s'accroîtra inexorablement si rien
n'est entrepris d'urgence». D'ores et déjà,
des pays comme le Vanuatu, la Papouasie-
Nouvelle Guinée ou la Micronésie ont perdu
«plus de 1% de leur PIB en raison de la
montée des eaux», selon elle.

Les nations insulaires du Pacifique sont «en
première ligne de la bataille contre le
changement climatique», a rappelé le 26
août à l'ouverture du forum, le secrétaire
général du FIP, Baron Waqa, de l'île de
Nauru. 

Le ministre du Climat tuvaluan Maina Talia
a exhorté les «pays les plus pollueurs» à
assumer financièrement les coûts croissants
liés au changement climatique, selon le
principe du «pollueur-payeur».  

manquer de temps pour enrayer la tendance»,
s'est alarmé Celeste Saulo, secrétaire
générale de cette agence onusienne de
référence. 

«Les populations, les économies et les
écosystèmes de toute la région du Pacifique
Sud-Ouest sont fortement touchés par les
effets en cascade» du changement
climatique, a indiqué dans l'avant-propos
du rapport.
 
Aux Kiribati et aux îles Cook, les mesures
de montée du niveau de la mer
correspondent à la moyenne mondiale ou
sont inférieures à celle-ci. Mais dans les
autres îles, en particulier aux Samoa et aux
Fidji, l'élévation constatée est trois fois plus
importante. 

Aux Tuvalu, les terres émergées sont déjà si
réduites que les enfants investissent le
tarmac de l'aéroport international pour
jouer. Selon les experts, en cas de hausse
contenue du niveau de la mer à l'avenir, les
Tuvalu pourraient être entièrement
submergées d'ici 30 ans. 

«Les catastrophes se succèdent et nous
perdons la capacité de reconstruire, de résister
à un nouveau cyclone ou à une nouvelle
inondation», a déclaré à l'Agence Freance
Presse le ministre tuvaluan du Climat Maina
Talia, en marge du sommet du FIP le 26
août. «Pour les États insulaires de basse
altitude, c'est une question de survie», a-t-il
ajouté.

La détresse des pays du Pacifique a pu être
ignorée par le passé, en raison de leur
isolement et de leur faible poids
économique au sein des institutions
internationales. Cependant, la région est
considérée par les chercheurs comme le
révélateur de ce qui pourrait survenir dans
d'autres régions du monde. 

«Ce nouveau rapport confirme ce que les
dirigeants du Pacifique disent depuis des
années», a prévenu Wes Morgan, chercheur
climatique australien; auprès de l'AFP. «Le 
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Mézami mwin lé fine anparl azot kozman-la
é si mi tronpe pa in zour mwin la antann
Georges Marchais-in lanssien sokrétèr lo
PCF apré dir sa konte in n’ote pèrsonalité.
Mi rapèl pi kissa mé sak lé sir sé k’lété loin
d’ète in konpliman.

Kossa kozman-la i vé dir ?I vé dir opliss wi
monte an-o dann la yérarshi politik, sossyal,
osinonsa litérèr opliss demoune i oi oute
défo pars wi panss la pi bézoin kashyète
azot-mèm ou lé fyér oute défo. Grandyab
téi anroul son ké dann son kilote pou pa fé
romarke ki li lé.

Grandyab i koné fèr sa mé lo zonm o-plassé
dann la sossyété li gingn pi fèr sa é li dévoil
zot défo dovan toulmoune… Opliss mi di sa,
opliss mi oi dovan mwin déssèrtin gran
pèrsonaz. Konm ? Konm ki par ébzanpe ?
Néna in bonpé konmsa mé zordi mi oi
dovan mwin Prézidan La franss lo pli
souvan.

Pou koué d’apré zot ? Pars oila in moune, li
mète son péi dann in lanboulkidi pa possib
é sé li k’i done lésson. Zordi li di bann shèf
parti : zot i oi pa i fo zot i antann rantre zot,
zot i oi pa dann kèl léta La franss i lé. Alor
siouplé shakinn i mète in pé d’lo dann son
vin épi i tir lo péi…dann malizé méssyé
Macron la mète ali.

Pars sé kant mèm Macron an pèrsone ké la
fé sa é li gingn pa ansorte ali toussèl si
tèlman li la pran toulmoune pou dé
zinkapab é pandan s’tan-la, konm i di,
poisson i pouri par la tète é i gingn pa fé
gran-shoz avèk poisson pouri. Sirtou pa tir
in péi dann malizé é Lo malizé sa i diminyé
pa avèk lo tan. An kontrèr sa i goumante
zour an zour.

Astèr, pèrsone i koné pa oziss sak i sava
spassé sirtou ké lo péi lé pa a l’abri d’in
énorm kouyonade lo shèf i pé fèr zordi pou
domin.

A bon antandèr salu !
 Justin


